
Maintenant, en parcourant les rues de
cette ville, intrigué par les anciennes

constructions de style mauresque, je me suis
souvenu de sa description de cette ville quasi
andalouse. Cependant, j'ai trouvé que ses
paroles n'ont pas, en un sens, reflété la réalité.
La blancheur s'est évanouie avec les années et
le trafic des voitures s’est fortement aggravé.
Mais, de nombreux édifices grandioses avec
leurs façades, portes de bois et arcades
sculptées, dissimulant de splendides carreaux
de marbre et des jardins luxuriants, m'ont
rappelé l'Andalousie. On peut facilement voir
que cette ville de 1,5 millions d’habitants a
conservé beaucoup de son charme colonial,
mais pas la blancheur pour laquelle elle était
autrefois renommée. 
L'origine de Mérida, capitale du Yucatan et
principal centre commercial, remonte à 1542,
quand elle a été fondée par les Espagnols sur
les ruines mayas de la ville de T'hó (Lieu du
Cinquième point), point indiquant le centre de
l'univers – au milieu des points cardinaux. Ce
passé préhispanique a hanté la ville depuis lors.

Mérida
Patrimoine maya et architecture
quasi andalouse
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> Par Habeeb Salloum 

Il y a quelques années, j'ai demandé à un ami, qui a fait un long voyage au Yucatán, la
célèbre terre des pyramides mayas, du Mexique, "Quel a été le lieu le plus mémorable
que vous avez visité?" Sans hésitation, il a répondu: "La belle ville blanche de Mérida.
C’est un joyau espagnol, un élément dans le collier de splendeur maya." Ses paroles ont
formé une image dont j’ai gardé le souvenir pendant des années.

Mais, même si elle semble plus européenne
que n'importe quelle autre ville du Mexique,
elle reste très maya.
Pendant des siècles, Mérida, à laquelle les
Conquistadors ont donné le nom de leur ville
d’Espagne, a été le principal bastion du
colonialisme espagnol dans le pays des Mayas.
A son apogée, elle était la capitale la plus riche
du Mexique. Aujourd'hui, la ville est
cosmopolite, très peuplée, pleine d'histoire et
de romantisme et est le centre culturel du
Yucatán. Ces attributs de Mérida sont devenus
des aimants, attirant les gens des quatre coins
du monde. 
Les visiteurs prennent plaisir à la diversité de ses
gens et à la richesse de son architecture
coloniale, mais pas à ses rues engorgées de
voitures et d’autobus. Néanmoins, il est facile
d'explorer la vieille ville à pied. La quasi-totalité
des bâtiments historiques de Mérida sont
proches de Zócalo, le centre ville, qui est vert et
ombragé, reflétant une touche mauresque. 
La cathédrale qui ressemble à une forteresse
est la plus ancienne du continent Américain.

Elle a été construite à partir des pierres du
temple maya. Le Palacío de Gobierno, avec ses
27 gigantesques peintures murales, racontant
l'histoire mouvementée de la péninsule du
Yucatán, le Palacío municipal de style colonial
et la Casa de Montejo remontant à 1549,
l'ancienne maison du vainqueur du Yucatán et
la plus ancienne structure coloniale de Mérida,
sont tous aux alentours de Zócalo. 
Toutefois, en raison de l'horrible trafic routier,
le dimanche est le seul jour où l'on peut
profiter de la ville. Toute la journée du
dimanche, les rues du centre-ville sont
bloquées à la circulation et l'on peut s'asseoir
dans les cafés en plein air ou se promener en
toute quiétude, en prenant plaisir à découvrir
l’architecture coloniale andalouse de la vieille
ville, et à voir les spectacles folkloriques, les
concerts et les sérénades qui animent ses rues.
En me promenant dans les rues au cours de
mon premier dimanche à Mérida, il me
semblait que la moitié de la population de la
ville était venue se promener autour du Zócalo,
vêtue de ses plus beaux habits; tandis que�
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l'autre moitié, avec un groupe de touristes,
regardait les groupes folkloriques dans les rues
avoisinantes. C'était un spectacle haut en
couleur et en excitation.
Depuis Zócalo, j'ai marché vers le nord le long
de Calle (rue) 60 à Calle 47 où je me suis
tourné vers Paseo de Montejo, les «Champs
Elysées» de Mérida, rue large, élégante et
bordée d'arbres. C’est la rue la plus en vogue
de la ville. Elle est bordée par de nombreux
palais des millionnaires du 19ème siècle, des
banques, des hôtels et des restaurants et mène
à Progreso avec ses plages, les plus proches de
la ville, à environ 36 km.
De ce boulevard, ressemblant à ceux de
l’Europe, prendre une calèche pour aller au
Mercado (Marché) Municipal, au prix de 10 $
l’heure, est une attraction majeure pour la
plupart des visiteurs. Des femmes mayas,
offrant leurs articles d'artisanat et autres
produits, occupent presque chaque
centimètre carré de ce vaste marché. Comme
la plupart des autres touristes, j’ai apprécié la
saveur d'un peuple dont la civilisation avait été
éradiquée il y a des siècles et qui pourtant
continue d’exister et même de prospérer. Des
siècles après les Conquistadors, le Yucatán
reste un bastion de la population autochtone
du pays. Apparemment, comme le soulignent
les guides:«L'occupation n'a jamais été
vraiment terminée.»
Certains des plus impressionnants vestiges
de ces peuples anciens se trouvent à deux
heures de route de la ville. Mérida est une
base idéale pour des excursions dans la
grande ville maya d'Uxmal et de Chichén
Itzá et de nombreux autres sites
archéologiques du Yucatán. Souvent, elle
est appelée la porte du Monde Maya. 
Comme avant-goût de ces anciennes villes,
on nous a conduit à Dzibilchaltun (lieu de
gravures rupestres), à 23 km au nord-est de
Mérida. A l’époque préhispanique, elle a été
un important centre commercial et un centre
majeur de la culture maya. Une des plus
anciennes villes indiennes de l'Amérique
centrale, avec une histoire qui remonte à
3000 ans, elle est considérée comme le site
maya qui a été le plus longtemps habité.
Couvrant 65 km_ et une population de
40000 autrefois, elle est réputée pour sa
Maison des Sept Poupées, un observatoire
primitif maya qui a servi de guide au moment
de l'ensemencement et de la récolte.

Nous avons parcouru les ruines, émerveillés
par le génie des constructeurs de cette
ancienne civilisation Maya. Puis, nous allâmes
aux plages Progreso avec leurs longues
étendues de sable blanc propre et à sa jetée
longue de 7 km, qui est la deuxième plus
longue jetée dans le monde . Construite
essentiellement pour les navires de croisière,
elle est une étape idéale pour ces paquebots
transportant des touristes qui souhaitent visiter
les ruines mayas situées à proximité. Le
tourisme dans ce port est maintenant une
industrie florissante. Autrefois village tranquille
de pêcheurs, elle est aujourd'hui une ville de
plus de 50000 habitants. Au Progreso on
s’arrêta au Restaurant Pelicanos. En savourant
des plats de fruits de mer, je me suis rappelé
mon exploration d'une ville coloniale, ses ruines
mayas et ses plages ensoleillées, toutes de
splendides cartes touristiques à même d’attirer
le visiteur à la province du Yucatán et sa
capitale quasi andalouse, Mérida. 

Comment s'y rendre:
Mérida a un aéroport avec de bonnes
connexions à Mexico City. 
Faits à propos de Mérida: 
1)Dans la ville de Mérida, les rues sont presque
toujours congestionnées. Une petite voiture
peut être louée pour environ 60 $ par jour,
moins si vous négociez ou si vous n’êtes pas
pointilleux sur les types d'autos.
2)La monnaie officielle mexicaine est le peso,
actuellement 11 pesos valent un dollar US. 
3)Le pourboire habituel pour la manutention
des bagages est de 1$ par valise; pour les
bonnes de 1$ par jour et  de 50 cents pour les
services des toilettes.
4)Mérida dispose des meilleures boutiques de
l'artisanat du Yucatán, offrant des hamacs, des
ceintures, des sandales, des sacs de henequen,
des articles brodés à la main, des chapeaux de

fibres de palmier, des chemises guayabera et de
nombreux autres produits. Casa de Artisans est
l'endroit idéal pour acheter des articles de
l'artisanat de haute qualité.
5) Les plats typiques du Yucatán sont la sopa de
Lima, une soupe à base de poulet, de tortillas et
de jus de lime; Puchero, un ragoût de viande et
de légumes; pollo pibil, du poulet mariné cuit
dans des feuilles de bananier; papadzules, tacos
farcis d’œufs durs; et la salsa de chile piquante.
Ces repas sont pris dans une «cénote» (rivière
souterraine) avec spectacle de folklore maya.
6) Si l'on a du temps, il y a 8 musées à Mérida à
ne pas manquer, notamment le Museo de
Antropología e historia.
7) Lorsque vous quittez le Mexique, il y a une
"taxe de départ" d'environ 18 $ US par
personne, mais cette taxe est généralement
inclue dans votre billet d'avion. 
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